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NQminations

Par décision de Sa Grandeur Mgr l'Adininistrateur du diocèser
de Québec, ont été nommés:

Mr l'abbé TIT. Brunet, vicaire à St-Roch de Québec;
Mr l'abbé P. Godbout, vicaire à St-Jean-Baptiste de Québec;
Mr l'abbé A. Boilard, vicaire à St- Thomas de Montmagny;
Mr l'abbé Eug. Hudon, vicaire> à &t-Laurent.

B.-PH. GARNEAU, Pi-rel, rti'.
-Arch. dle Québec, -93 novembre, 1897.

HISTOIRE
DU

CAP-SANTE

On y voit de temnps â. autre certains désordres qui font gémifr
sans doute; mais on est sui-pris encore de nie pas les voir se
renouveler plus souvent, quand un considère les occasions mrul-
tipliées de désordres qui exi-skýnt dans la. paroisse, les unesm
habituellement, les autres ru- accident.

Au nomibre de- ces occasions de désordres, sont les différent-,>
chantiers établis datis la paroisse, et qui 'y attirent nécessaire-
niient des-gens do~nt les moeurs sont plus qu!équi,.oques, des gens
sans religion,- et qui n'en observent pas les devoirs, -des person-
nes enfin dont la eompagnie.et lu-société produisent nécessaire-
meént ce qu'on doit eni aittendre: iu preoerertei-4

Une autre cause (le désordres, c'est la multitude des cabar-Ets
dont le -nomnbre, 'n'était pas moins --de dix ou onzei-en -182 (1)
la paroisse (lu Cap-Santé étant d'abord in lieu de passage et
de relais punr les voyag(:eizn, il est devenui nécessaire qu'il y eût
plusieuirs maisons destinées, pour les recevoir.-, mais cette neces-
sité servant de prétexte â. la cupidité, lesq a fait multiplier au
delà du vrai be.join. Cett& jultitude de cabarets offre à ceux
qui sont déj.à. 'àonéàla -boi's-sùàde~ â«âsions -trop faciles,
pour qu'ils Wien protitent pas--; et à ceux qui n*en ont pas esi-
tore formé l'habitude, dts"occasi6ns bien ddàngercùises de la
contracter.

il y a des ivrognes dans la paroisse.; cependant le nombre
(I) Il n'y eni a plus un seul depuis longtemps, (Labbé D. G.>


